
L’association
L’Art Ru E est une fabrique d’espaces artistiques.

L’association L’Art Rue reçoit le soutien de la Fondation DROSOS,
[en partie] de l’Open Society Foundations, de MIMETA et du ministère des Affaires culturelles.

Depuis 10 ans, elle imagine et met en oeuvre avec 
les populations des territoires sur lesquels elle 
travaille des actions d’art contemporain en espace 
public. L’Art Rue travaille au coeur de la médina 
de Tunis et s’intéresse au décloisonnement des 
quartiers, des communautés en créant du lien 
social entre des groupes et des individus qui ne se 
côtoient pas spontanément. Les activités de L’Art 
Rue se répartissent en 5 grands secteurs : 

Art et éducation
Résidences artistiques
Accueil, Programmation et Diffusion
Débat, Réflexion et Formation 
Dream City, biennale d’art contemporain
en espace public.

R é s i d e n c e s  a r t i s t i qu e s

     El
Aers
par le collectif
Corps citoyen
Résidence
artistique
danse/théâtre 
d’octobre à 
décembre 2016

Association L’Art Rue
Dar Bach Hamba
40, rue Kouttab Louzir
1000 Médina de Tunis
www.lartrue.com
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“Je suis né ici 
J’ai grandi ici 
Je vis ici 
Tout est ici 
Voici ma maison 
Voici ma chambre 
Et voici ma photo 
Je me souviens, j’avais 11 ans 
J’avais un pigeon 
Les garçons voulaient le prendre 
Je ne les ai pas laissés, je l’ai caché derrière moi 
Il s’est enfui
Je suis monté sur la terrasse pour l’attraper 
le plancher s’est effondré et les pierres sont tombées sur moi 
Heureusement que les jeunes m’ont fait sortir avec un fil 
Je suis sorti tout blanc.“

Lilia Ben Romdhane

Paroles des jeunes

“C’est une expérience nouvelle pour nous que de faire du théâtre.“ Yesser 
“Nous sommes devenus plus proche entre nous, jeunes du quartier.“ Zied 
“J’attends le temps du spectacle pour montrer ce dont je suis capable.“ Farouk 
“Vous m’avez prouvé que j’ai du talent et que je peux faire du théâtre.“ Yesser

Corps Citoyen a rencontré de nombreuses personnes 
lors du projet “el Aers“. Nous tenons à 
remercier tous ceux et celles qui ont permis 
à ce projet d’exister :

Asma Abidi, Hazar Abidi, Souhaiel Laarif, Francesca Oggiano, Abdallah Yahya, Hakim Dhouib, 
Majdi Naffeti, Youssef Rached, Ismail Rached, Yassmine Hafiene, Mohamed Mcharek, Hayfa 
Kamel,  Nada Bettaeib,  Ahmed Rami Achour, Marwa Mtimet, Wajdi Bousoukaya, Siwar Zgolli, 
Ikram Zgolli, Mouna Jerbi, Nour Ben Chikh, Nour Zgolli, Khalil Klouj, Ahmed Chrif, Omar Kadhi, 
Naim Abdeltif, Khalil Ben Said, Selim Samoud, Rayen Braik, Makrem Mensi, Talel Hamdani, 
Mahrane Belghithe, Oussama Guesmi, Mohammed Oueylani, Abdelmoujib Oueylani, 
Hamza Mahmoudi, Amir Mahmoudi, Mohamed Amine Ben Mouhammed, Aalaeddine Bouchiba, 
Chrif El Hammi, Mouhmed Khamesi, Zied Aloulou, Atef Ben Salah, Marwen Sayehi, Melek 
Zammit, Melek Abd Elmalek, Aziz Antour, Amen Allah Medeb, Aziz Nafatni, Bilel Soltani, Noha 
Neffati, Hakim Dhouib, Mohamed Djobbi, Hichem Chebli, Youssef Chouibi, Mohamed Ali Dridi, 
Oumaima Manai, Mariem Sayeh, Chedly Taghouti, Slim Dhib, Meriam Turki, Azzeddin Rouissi.

Contact L’Art Rue : Aurélie Machghoul, chargée de communication
Tél.: (+216) 29 212 775 - communication.lartrue@gmail.com

L’Art Rue développe un programme spécifique de résidences artistiques
pour soutenir la création en Tunisie.

Ces résidences d’une durée de 1 mois et demi à 3 mois s’inscrivent dans une volonté de 
développer des projets d’art contextuel. Il s’agit de projets artistiques en espace public conçus 

et mis en oeuvre avec les populations d’un territoire. 

Le prochain appel à résidence artistique de L’Art Rue sera disponible dès mars 2017 sur notre 
site : www.lartrue.com et notre page FB Association l’Art Rue.

Les candidatures seront à envoyer avant le 14 mai 2017 pour des résidences se déroulant à 
L’Art Rue entre septembre et décembre 2017.

Contact : +216 29 612 845 - residences.lartrue@gmail.com

En coproduction avec : 



PRESENTA-
TION

    “El 
Aers“

A propos du 
collectif Corps Citoyen :

Corps Citoyen est un collectif 
pluridisciplinaire d’artistes basé à 
Tunis. “Corps Citoyen” parce que l’objectif 
principal de ce collectif est l’activation d’une 
réflexion citoyenne pour le changement 
social à travers le potentiel expressif de l’art 
et du corps en particulier, à la fois territoire 
d’une bataille politique et espace d’une 
résistance créatrice. 

Corps citoyen ce sont : Rabii Brahim - acteur, 
Saoussen Babba - actrice, Aymen Mejri - 
acteur, Alessandro Rivera Magos - doctorant 
en anthropologie, Anna Serlenga - metteure 
en scène, Lilia Ben Romdhane - architecte et 
slameuse.

“ El Aers “
Direction artistique et mise en scène : 
Anna Serlenga

Assistant à la mise en scène : Rabii Ebrahim

Dramaturgie/Textes : Lilia Ben Romdhane

Assistants de production : 
Sirat Elhouda Mkaouar et Farouk Ouerghi

Bande son : Ghoula

Design vidéo : Francesca Cogni

Costumes et décor : Salah Barka

Coordination générale et communication : 
Alessandro Rivera Magos

Technique : 
Mich et Mohamed Salah Madani

Avec :  
Ghaylen Agrebi, Mahdi Amara, Ahmed 
Amdouni, Lilia Ben Romdhane, Yasser 
Chebbi, Hichem Chebli, Youssef Chouibi, 
Farouk Ouerghi.

PERFORMANCES

“El Aers” est un projet de recherche artistique en danse/théâtre 
débuté en 2015. A la fois documentaire et imaginaire,  
“El Aers” vise à créer une nouvelle narration concernant la liberté 
de circulation hors des frontières. Le mariage est une métaphore 
de l’union et du désir : la possibilité de rencontrer l’Autre.  
Un mariage entre les deux rives de la Méditerranée pour aller 
au-delà des stéréotypes et célébrer la naissance d’un nouveau 
récit basé sur les rêves et les désirs des jeunes. La résidence 
artistique “El Aers - The Wedding Project“ de Corps Citoyen s’est 
déroulée d’octobre à décembre 2016 au sein de l’association 
L’Art Rue. 

Dans une première phase de travail, le collectif met en place 
pour un groupe d’une vingtaine de jeunes âgés de 18 à 26 
ans du quartier de la rue el Mokhtar (souk el Blatt - médina de 
Tunis), tous au chômage, tous sans vision d’avenir, un atelier 
pluridisciplinaire et participatif hebdomadaire conçu comme 
une formation professionnelle. La seconde phase de la résidence 
consiste à poursuivre ce travail avec certains jeunes et des 
danseurs/comédiens professionnels. Il s’agit alors de créer 
une performance qui se donne à voir en espace public dans la 
médina de Tunis les 7 et 8 janvier.
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Comme un rêve. Parfois un 

cauchemar. Des présences d’une 

rare élégance apparaissent pour 

deux nuits dans les recoins de la 

médina de Tunis. 

Entre réalité et fiction, entre veille 

et sommeil, elles se révèlent pour 

donner voix aux désirs et aux peurs 

des jeunes qui habitent derrière les 

murs de ces maisons, cachés le jour 

pour échapper à l’étouffement, à 

l’ennui, à la police. 

Des apparitions fantasmagoriques 

qui donnent corps à l’immatérialité 

du rêve, aux secrets cachés, aux 

non-dits. Elles racontent la prison, 

la routine, le mal de vivre mais 

aussi le courage, l’envie d’aventure 

et la nécessité de la révolte. 

El Gouna / El Houma
Un espace d’une beauté réelle 
dédié au passage entre la vie et la 
mort. Un espace de solitude entre 
ici et là-bas. Entre l’espace/temps 
figé du présent et l’éternité d’un 
avenir fantasmé. 
Un espace de solitude tel celui 
d’el gouna, ce lieu secret où se 
cachent les migrants avant de 
partir clandestinement pour un 
ailleurs rêvé. Un espace qui se 
superpose à celui du quartier où 
le temps présent se mélange aux 
souvenirs du passé et à l’espoir 
d’un futur meilleur. 
Des corps habitent ce lieu, 
déchirés entre la crainte de 
l’autre et le besoin de se raconter. 
Raconter leur désir d’avenir, 
leur manque de liberté, leurs 
conditions présentes. 

Femme
Une longue robe de mariée, 
immaculée. Les pieds 
profondément ancrés dans la 
terre tandis que la tête, prise dans 
un écheveau de fils colorés, aspire 
au ciel. Métaphore des joies et des 
douleurs de toute existence, elle 
attend les merveilles d’un avenir 
tant rêvé. 
Elle est puissante comme le 
désir d’ailleurs, fragile comme un 
amour qui vient à manquer, forte 
comme une mère, comme l’envie 
d’aventure. 
Elle est un hommage aux femmes 
que l’on n’a pas pu rencontrer.

La fête
Une longue table blanche, 
un empilement de chaises et 
l’attente d’une fête, un mariage. 
Tout est prêt. Le riz et les fleurs 
à la main, on attend. Ils arrivent 
de la mer, les mariés. Dans une 
atmosphère à la fois raffinée et 
populaire, la foule attend aussi.
Dix invités s’assoient à la table. Ils 
sont les silhouettes d’un monde 
irréel : figures métaphoriques 
d’un avenir tant souhaité et 
figures nostalgiques du passé 
dans le quartier. 
Il s’agit de célébrer le quartier et 
sa beauté, malgré tout, de fêter 
la liberté de voyager comme de 
pouvoir rester. 


